Je regarde la lune, entourée par les étoiles,
Elles brillent dans un noir infini,

Sans peur, sans failles.

Comme j’aimerais voler,

Pouvoir sentir la liberté d’un oiseau,

Oublier ce monde perdu, des humains sans sens,

Qui bralent sa propre peau.

Voler dans un ciel siimmense, si pur,
Oublier toutes mes douleurs,

Mes craintes de |'obscur.

Je tremble, je pleure,
Ce monde vide d’amour

Et plein de laideur,

Qui nos force a étre fort, encombrés de peur.

Je réve des gens bienveillants
Des gens aux grands rires
Sans peur de montrer ses sentiments,

Ses failles et ses soupires.

Ne doute pas de toi,
De ton coeur, de ton vrai étre,
Ne tombe pas dans ce trou,

Dans ce monde de mal-étre.
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